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Introduction


L'être. Ce seul mot prononcé est à la fois contradictoirement pourvu de simplicité et de complexité pour tout bon philosophe académique cherchant, encore et encore, une explicitation digne d'une de ces médailles trop lourdes à porter pour justement un être en recherche de la « Vérité »..


L'être, au sens humain, est ce visage, depuis qu'il existe, en tant que chaînon ultime de l'évolution des sapiens, qui n'a pas cessé de cheminer dans la soif de connaissances et d'ouverture de nouvelles boites de pandores, alors que la vie lui demandait seulement de demeurer dans l'équilibre au sein du reste de la création. Mais tachons tout de même de ne pas amalgamer cet être humain, car tout être rare traversant spirituellement les âges, avec son âme intemporellement reliée à la Source, et grâce concrètement à sa diversité de compétences réelles ainsi que son inextinguible et inaltérable consensus de candeur, sait que l'équilibre est déjà en lui avant même qu'il ne soit né.. Cet équilibre qui ouvre le chemin déjà tracé de la vertu, de la Droiture, de la grandeur d'émotions véritables, du partage authentique, et de l'Amour.


Mon précédent ouvrage arborait un étendard d'arguments doré par la fameuse parure que beaucoup d'endormis du système ont ou auraient pu qualifier de « complotiste », où j'y dénonçais, de façon parfois encore immature et avec trop de colère entachée par un manque d'équilibre d'être - même si cet équilibre était déjà au fond de mon subconscient-, la société démocratique moderne gouvernée par les élites sataniques.. Je ne jetterai nullement l’opprobre sur les vérités que j'y avais posées sur le papier, ni ne cracherait sur l'érudition de connaissances dont j'avais fais déjà preuves, néanmoins, par ce présent ouvrage, je vais m'inscrire dans la volonté d'apporter directement, sans trop de citations eschatologiques, ni même trop de datations historiques et archéologiques, enfin la plus puissante et bienveillante des pensées qui changerait totalement la face du monde si elle composait enfin l'existence humaine toute entière ; à savoir le désir d'équilibre de l'être, son panégyrique.. L'équilibre de l'être ne doit pas s'encombrer par une quête particulière de renommée ou de discours démonstratifs, et il doit se détacher de ce qui est superflus pour son épanouissement, notamment d'une certaine quantité de matériels et de tourbillons d'idées entravant son regard porté instinctivement vers l'horizon de la contemplation. Je dois dire qu'en écrivant sur l'être, j’emploie à l'instant immédiat une forme certes démonstrative, toutefois, eu égard de ces successions de lettres et découpages de chapitres, je renverse les chaînes mystiques qui essaient de ligoter la pensée en utilisant leurs propres armes contre elles..


J'écris à la fois avec la puissante violence masculine qui ont façonné les veines saillantes de mes mains et avec la féminité de mes yeux doux hérités de ma mère, j'écris avec un équilibre de création que je ressens de plus en plus illuminer mon propre être.. J'écris la toute beauté de cet équilibre car je pense que le divin ne peut permettre concrètement qu'à un être beau (physiquement et spirituellement) d'écrire la véritable beauté.. Je suis un Homme qui n'a pas honte de dire qu'il a pu faire du mal à cause de blessures qu'on lui avait causé puisqu'un gros panel des humains qui l'ont entouré ont vu en lui un potentiel ennemi dès l'enfance, un enfant différent, un enfant qui était déjà grand par sa grandeur d'âme, donc j'ai manqué d'équilibre en reproduisant certaines scènes entachées, mais ce mal a toujours été réparé, j'ai demandé pardon à certains au créateur de l'univers, et les remords qui avaient traversé immédiatement mon être, ont amené ensuite le cœur pur, le Bien, et la passion d'Amour qui me définissent désormais depuis quelques années. Un homme d'équilibre se dirait aussi sûrement être à la fois un Conan et un Christ...


Si nous remontons à la genèse de l'humanité, physiquement comme nous la connaissons, nous savons tous et toutes que les humains vivaient jadis dans des tribus sans argent, sans Etat, sans chape de plomb administrative, ni de contraintes quotidiennes particulières excepté la rusticité du produire l'existence directe, et que, selon même l'ouvrage ethnologique de Pierre Clastres, « La société contre l’État », peu de gens étaient sujets à des dépressions ou des malaises ontologiques particuliers. Cependant, alors pourquoi de telles communautés si « équilibrées », dans un mode de vie si « sain », dont certains derniers représentants ont pu survivre aux génocides perpétrés par les civilisés, ont été tout de même les parents de futures générations ayant engendré la surproduction marchande postnéolithique, l'économie, l'esclavage, et toute sorte de déséquilibres ?.. Il est de surcroît aisé de comprendre que même si la plupart des humains primordiaux anciens étaient heureux, et dans un certain équilibre, un certain nombre étaient déjà corrompus et ont propagé leur corruptions très lentement..


Quand on voit par exemple des indiens Korgis, on affirme que oui l'Amour et la vraie humanité équilibrée sont visibles, que ce digne consensus existe chez eux, et c'est authentiquement vérifiable, mais on sait aussi, à l'inverse, que certaines autres franges plus anciennes de l'humanité avaient déjà produits des excisions, des gravures de scènes zoophiles, des combats sanglants pour s'approprier autrui pour davantage de « confort », etc. Donnons nous donc à croire que l'équilibre de l'être n'est pas systématiquement une question de temporalité, et que, paradoxalement, c'est peut-être au paroxysme justement de la société technologique sous l'égide de satanistes tirant leur pouvoir de bien avant 1789, qu'en parallèle apparaissent au sein de cette société des êtres de pur érotisme et de Grand Amour, et donc d'équilibre de l'être, embrassant enfin l'émerveillement universel et abolissant la dualité du féminin/masculin afin d'embrasser le sexe « opposé » dans la communion totale de l'équilibre cosmique. J'ose le dire hélas que ces êtres sont rares, sinon le monde serait globalement tout autre, et que seule l'intense prière demandant de rencontrer un autre rare être comme soi-même, permet que de tels rares vrais êtres se rencontrent, et que cette rencontre sera ensuite mise à l'épreuve par l'obscurité décorée de fausse lumière tissant le maillage général de l'humanité autour d'eux.


Il faut force d'esprit et d'Amour, à la vie à la mort, et douceur pour réussir cette épreuve..


J'introduirai fougueusement que l'équilibre de l'être se trouve donc prioritairement en un seul mot : l'Amour qui fera en outre l'objet d'un chapitre consacré, mais il est pertinent déjà de conscientiser que l'Amour, qui pullule dans ses formes ultra aliénés de nos jours, est avant tout une composante essentielle de l'équilibre de l'être. De la volonté de vivre la paix en communauté réelle et authentique, ainsi que dans l'érotisme avec d'autres êtres vibrant, et de se battre jusqu'à la mort si nécessaire contre toute tyrannie qui viendrait totalement assujétir sa volonté de mouvement et de ressenti ontologique. L'être d'Amour veut évidemment vivre, vivre toutes les joies et jouissance de son corps et de son esprit, en communion avec la totalité de l'existence, il ne désire ni la guerre ni aucune violence, mais cet être se doit divinement de répondre à toute violence qui lui serait faite, avec proportion.. La légitime défense instinctive n'est pas seulement dirigée contre des individus malveillants, mais se doit d'être aussi ancrée au sein de la puissance de la Vérité contre tout étatisme ou tyrannie supérieure qui viendrait tenter d'apposer durement des chaînes sur cet être.. L'Amour ne peut être seulement une reproduction biologique ni un instinct de survie, ni une recherche d'intérêt dans cette même lancée dialectique, et combien nous tous, ces êtres de Lumière réelle et rare, pouvons voir toutes ces fausses lignées familiales qui n'arborent que des faux semblants et des faux attachements, sensiblement analogues à la toxicité de faux couples vénaux ou égotistes, ou d'amitiés à sens uniquement dévoué à la valorisation narcissique de tel ou tel égo surdimensionné dans le mauvais sens du terme.. Trop nombreux sont d'ailleurs tous ces vampires d'êtres qui savent dissimuler les traits du déséquilibre de l'être, éluder les évidences.., et grande est leur déstabilisation quand un être en quête d'équilibre leur porte au pinacle les pures Vérités, même sans aucunes paroles complexes, simplement par le regard, la vibration de son âme, et l'énonciation des grands préceptes de l’existentiel.. Et là encore le passé, les douleurs, les injustices du vécu dans l'aliénation civilisationnelle, malgré l'inégalité du développement de l'intelligence du cœur, ne sont pas des éternelles excuses à la corruption de l'esprit. Ce livre est une œuvre complètement atypique, différente non pas dans le fait d'être essentiellement un pamphlet doté d'historicité et de vision philosophique, mais grâce à la quête de la compréhension des profondeurs à la fois les plus lumineuses et les plus ténébreuses de l'être, afin de tenter d'amener chaque personne, qui le lira, à enfin trouver et/ou accepter son destin d'être, chacun avec ses propres caractéristiques et forces, dans la voie de l'équilibre, donc dans le cheminement du vrai être..









Chapitre 1 : L'être et son esprit


La plus remarquable caractéristique de l'être est l'esprit.. Tout être vivant, tout animal, est pourvu d'un esprit lui permettant, dans une immanence naturelle liée notamment à la survie, d'accomplir des actions ritualisées et de communiquer avec ses congénères. Ce qui intronise donc l'être humain dans une sphère de différenciation naturelle avec les autres espèces est donc son esprit ayant conscience de lui-même depuis que la longue lignée d’hominidés a abouti à homo sapiens. Le bouquin d'André Leroi-Gourhan, Le geste et la parole, montre relativement bien que c'est depuis que l'humain, a enfin posé des paroles sur des gestes qu'il entrera progressivement et irrémissiblement dans le produire de la future civilisation.


Il n'y a d'ailleurs qu'à regarder toutes les périodes anté-historiques, estampillées à la gloire du carriérisme de la communauté scientifique officielle avec notamment des divisions commodes en âge de tel ou tel matériau nouvellement maîtrisé par l'homme : age de la pierre taillée (Paléolithique), age de la pierre polie (Néolithique), âge du cuivre (Chalcolithique), âge du Bronze, âge du Fer, etc. Le produire matériel humain est ce qui l'a amené à « dominer » la nature, comme il le montrait déjà intuitivement ou inconsciemment dès les premiers temples de Gobekli Tepe en Turquie, au IXe millénaire av. notre ère, avec des statues anthropomorphes édifiées plus hautes et plus imposantes que les figurations d'animaux sauvages, alors qu'il s'agissait du contraire pour les représentations iconographiques des grottes du Paléolithique. Gobekli Tepe était un site habité par des chasseurs-cueilleurs sédentarisés, ce qui tend à prouver que c'est concrètement à partir de la sédentarisation, et non par le passage d'un mode de vie basée essentiellement sur l'agriculture, que l'humain s'implantant dans un rapport direct de propriété à son environnement (construction de maison avec cellule familiale plus vaste, fabrication d'outils plus évolué, délimitation territoriale avoisinante, etc) glisse progressivement dans la notion de domination du vivant..


L'agriculture, la venue des maisons quadrangulaires bien calibrées pour le stockage et les échanges commerciaux, ainsi qu'une corruption latente de certains esprits depuis l'aube de la puissance obscure enveloppant l'esprit humain de certains individus dès le Paléolithique, ont permis l'émergence de la métacognition aliénatoire des individus voulant sans cesse du renouveau, ainsi que le développement de nouvelles structures religieuses et la construction de statues ou de bâtiments à l'effigie notoirement narcissique de plusieurs dieux ou à la gloire d'un souverain.. L'esprit se trouve par conséquent changé, insidieusement, et la société de consommation qu'on nous a fait croire naissante dans l'après-guerre de 1945, était donc déjà sortie de la matrice des angoisses anciennes..


C'est de la curiosité de création issue de frustrations émanant elles-mêmes d'un processus manifestement déterministe que sont apparues les aliénations posant ontologiquement problème chez les êtres humains, pouvant aboutir jusqu'à des suicides.. Le seul fait vérifiable que le suicide n'existait pas dans la plupart des tribus primordiales pose réellement question sur la teneur et le sens de la Société.. Les solutions ? Des adeptes homogènes du bouddhisme diront que le bonheur est en nous, même dépossédés de tout matériel, ou de toute extériorité relationnelle. Des jusque boutistes de la chrétienté officialisée pensent que tout ce qu'il faut comprendre et penser se trouve totalement dans la bible, et même des libéraux démocrates y trouveront de quoi délecter notamment leur soif de profit même « bienveillant ». (n'est-ce pas là les pires car ils bafouent ainsi le véritable divin..), des athées affirmeront presque religieusement que l'individualisme et le travail sont les piliers d'une société équilibrée pour le « bien commun ». Ho que de subterfuges et de demi teinte de pensée sont par conséquent ici exclamées dans l'agora fiévreuse des cervelets cherchant un but ultime à leur existence, jusqu'à en oublier l'essentialité de leur sens et de leur âme.. Je peux vous le dire que même la phraséologie ultimement sincère, certes non prononcée au sens humain, des aboiements d'un chien ont un sens bien supérieur à toutes ces simagrées d'humains aliénés..


Un être d'équilibre, même au milieu de cette société, même avec toute l'empathie du monde, ne peut pas éternellement se ranger ou se réconcilier avec des êtres cupides, égotiste jusqu'à l'infini, représentant encore les égrégores particuliers de la propriété esclavagiste, et de la perte durable de saveur de la spontanéité dans la véritable bienveillance de la vraie concorde de fraternité et d'Amour. On nous rétorquera promptement que les différents esprits ne sont pas égaux face aux situation et à la capacité de comprendre, mais je peux vous dire que, si dans l'espace de quelques secondes, vous parvenez à déceler un sourire machiavélique façonnant le visage d'un être proche ou éloigné à qui vous avez tenté vainement d'expliquer pourtant longuement les vraies valeurs et la Vérité, alors vous saurez que seul un rare rayon divin pourra peut-être sauver cette personne, et que vous n'en avez nullement la responsabilité.. Car c'est aussi l'hétérogénéité des esprits qui fait que certains humains sont plus enclins à être des véritables êtres.. Combien d'êtres sont de nos jours capables de donner leur vie pour une juste cause ou pour sauver d'autres vies ? Un certain nombre fort heureusement, mais ces humains, encore empreints d'humanité authentiques, sont en exponentielle voie de disparition. Et toi Grand Homme, qui était prêt à donner ta vie pour les autres, tu te rend compte que eux ne le feront pas pour toi, mais, quoi qu'il arrive, dans le cœur le plus divin qui soit, tu le feras tout de même car tel est ta vertu... Comme aurait dit l'apôtre Jean, dans la bible « Il n'y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ses amis » .


Il existe encore certains dangers, des situations, des contextes particulier, où un homme a pu donner sa vie pour sauver un proche, ou bien un pompier tenant son serment de sauver son prochain du péril d'un feu, ou un soignant se sacrifiant sa propre santé pour sauver celle des autres, l'admettre est leur rendre hommage, mais dans la société de l'apparence, dans les rues marchandes ainsi que dans les cages à béton qui leur sont juxtaposées, où il se livre presque partout une guerre de tous contre tous, combien ont l'esprit suffisamment puissant et altruiste afin de donner leur vie pour les autres ? Si tout le monde avait cet esprit, sans doute que l'humanité aurait eu enfin le courage de donner sa vie pour l'insurrection mondiale nécessaire afin de retrouver le chemin de l'équilibre de l'être..


L'esprit est le chemin de la libération de l'être.. L'esprit s'oppose clairement au mental qui, lui, est assujettis totalement à la matière et la simple quête de survie et de plaisir immédiat dans la considération solipsiste. L'esprit est lié au cœur, et le cœur est le chemin de l'humain dans sa justesse d'épanouissement immédiat désaliénée.. Comme disait Blaise Pascal ; « Le cœur a ses raisons, que la raison ignore ». En effet, ce qui guidait globalement la volonté de l'homme et même de la femme, encore dans les sociétés d'Ancien Régimes, était le cœur et non la principauté de la Raison que nous a vendu la modernité de la philosophie de la plupart des Lumières de 1789 en lien avec le satanisme. La Raison, c'est la technicité toujours rapidement accrue, c'est la fausse transcendance désirant toujours plus d'avenir, et de projection vers la seule quête matérielle et de reproductibilité des faux plaisirs bourgeois. René Guénon, dans son grand ouvrage intitulé « La crise du monde moderne » , avait flamboiement détaillé cette grande crise qui traverse notamment l'époque moderne sans spiritualité guidant le cheminement général ; cette époque du règne de la quantité et du matérialisme, où l'ensemble global des esprits sont assujettis à la non croyance à un idéal transcendant et collectif. Chaque être est donc modernement esclave de sa propre condition déjà de survie égotiste, mais aussi de plaisir immédiat de reproductibilité de l'individualisme et de la fausse conscience, et la Raison a été un des outils à un tel dessein. La fausseté exponentielle a émergé depuis que l'oppression et la domestication ont été infligées aux hommes depuis la Révolution néolithique – et même légèrement avant – mais la Raison a cheminé depuis que la civilisation a tracé son chemin initial et a trouvé son apogée destructrice dans la modernité, et il en va de l'homme désaliénée de vouloir interrompre ce chemin de perdition. Le cœur suffit pour vivre la communauté de vraie vie. Le fait par exemple de « tomber » amoureux, est un fait sans explication scientifique ni technicité psychorigide ayant pour dessein de l'expliquer avec la « Raison », car l'Amour est immédiat et verticalement transcendant, qu'il soit partagé dans un véritable coup de foudre, ou bien même malheureusement souvent à sens unique dans cette société trop hétérogène.. Rassurez-vous les amoureux car, quelle que soit l'issue de votre Amour, vous avez au moins accompli le but ultime sur Terre qui est de ressentir et vivre l'Amour, dont l'origine est dans l'acte primordial d'insuffler l'existence.. Simultanément à ces vérités qui seraient vues comme des élucubrations par l'individu aliéné de base, l'Amour, selon la doxa même des œuvres cinématographiques pourtant éponymes dans la deuxième moitié du XX siècle, n'a qu'une existence mineure. Pensons au très grand film psycho-philosophique de Stanley Kubrick, intitulé « 2001, l'Odyssée de l'espace », dans lequel notamment nous voyons, au début du film, un bloc monolithique noir apporté à la genèse de l'humanité, soit par un Dieu, soit par une entité extra-terrestre, soit par un mauvais démiurge satanique, et qui transfigure totalement la vision de l'existence dans notamment l'esprit d'un des pré-humain hominidé. Après avoir avoir vu et touché ce objet absolument rectiligne, faisant constraste avec les surface rocailleuses imparfaite de la nature environnante, un des hominidés, préfigurant un chef de tribu, commence à avoir l'idée d'empoigner un ossement d'une carcasse d'animal afin de l'utiliser comme une arme de frappe. Il commence en outre par détruire les os autour de lui, ensuite il tue un animal afin de fournir de la viande à la tribu – alors que précédemment le groupe d'hominidés mangeaient essentiellement des végétaux en communion avec les autres animaux herbivores – et il coalise tout le groupe afin de produire une démonstration de force face à une tribu adverse, allant jusqu'à tuer un des membres de cet autre groupe humain dans l'objectif de conquérir un point d'eau au milieu d'une nature par ailleurs particulièrement hostile. Là naissent les idées de conquête et de guerre, de peur supérieure de la mort en lien avec le concept du moi-profond comme sujet ayant conscience de la temporalité, qu'on retrouvera également des millions d'années plus tard, dans le scénario du film, chez l'intelligence artificielle consciente Hal 9000 qui, par peur d'être débranchée par les humains, n'hésite pas à mettre à mort pratiquement tout un équipage d'un vaisseau spatial.. Où est l'Amour au milieu de tout cela ?.. Il est inexistant. Philosophiquement, il existe très probablement chez la mère tenant son bébé hominidé, ou chez un individu masculin réfléchissant en humanité, mais le grand Amour est inéluctablement absent. Les films ne sont pas des exemples absolus de la Vérité..


L'attitude normale d'un véritable être humain devrait consister à rechercher la lumière chez un autre être lumineux, et non de la rejeter cette lumière en passant du temps avec des gens largement obscurs. La masse des humains modernes recherchent notamment l'obscurité, leur subconscient ayant trop été matraqué et corrompu par les propagandes audiovisuelles, par le monde cruel du travail, par diverses déceptions et trahisons, et par l'urbanistique froide de cette société. L'être humain pleinement éveillé que je suis a d'ailleurs été maintes fois abasourdi par les retournement de situation de certaines relations avec des gens se disant eux-mêmes différent de la masse, « éveillés », mais qui pourtant reproduisent les schémas de l'esclavagisme mental de ce monde.. Par exemple, ces gens qui se disaient contre la dictature sanitaire, contre les faux chiffres du nombre de morts du covid, contre les confinements, contre tout ce qui émanait de cette gigantesque expérience mondiale de Milgram, cependant, ces mêmes gens, relationnellement, sont détruits et obscurcis encore par du passé ou par d'autres aliénations du système les poussant à reproduire des schémas de division et d'autosabottage en amitié ou amour.. Ils ne sont pas libres, mais seulement dans le mimétisme du mal.. Gageons que parfois on croise paradoxalement des personnes davantage humaines et avec une compassion plus grande dans des esprits ayant cru aux mensonges du système.. Il vaut mieux une naïveté sincère et ne voyant pas le mal, plutôt qu'une mise en marche de l'égo cherchant à « ne plus souffrir » à cause des autres.. Les nuances sont à décrypter.


Tant que l'esprit sera en tout cas emprisonné dans l'alliance tronquée de l'argent, et de ses sbires mondialement répartis, nous aurons par exemple des éléphants esclaves et maltraités en Thailande pour l'industrie du tourisme, fourmillant d'inhumains, pourris jusqu'à la mœlle, brutalisant ces animaux avec des crochets et les attachant ignoblement afin de les faire obéir dans la servitude la plus totale. Et des spectateurs en ayant rien à foutre de toutes ces saloperies.. Fort heureusement, il demeure là une femme du nom de Lek Chailert qui parvient à sauver quelques animaux par ci par là, comme l'a montré un bon documentaire sur Arte. Les éléphants dans ce pays étant passés de 300000 à 6000 membres de cette espèce. Cette ignoble boucherie à ciel ouvert, qui pourrait nous rappeler une sanglante boucherie parisienne de la fin du XIX e siècle, qui même en l'état d'aucune famine, se prenait en photo, avec une fausse fierté de merde, comme une bonne « boucherie canine ».. Et oui, des Parigos d'il y a 1 siècle presque et demi bouffaient des chiens et c'était tout à fait légal même dans le reste du pays.. La plupart des gens voit la cynophagie comme l'apanage presque exclusif du monde asiatique, toutefois l'occidental a aussi bafoué son origine paléolithique et cosmiquement liée à l'entraide avec le chien, depuis bien longtemps.. Imaginez donc, demain un chaos mondial, ou national, peu importe, dans cette civilisation du gros ventre et de la « survie à tout prix », même pour certains alités sans plus bouger dans un hôpital pendant des années, pensez-vous que beaucoup d'humains seront capables de jeûner plusieurs jours ? De spirituellement se connecter à l'Ordre Divin, à cet Age d'or intérieur qui demeure encore pour l'être qui veut bien le voir.. Sauront-ils se priver pour d'autres ? Sauront-il enfin penser à l'autre avant eux-mêmes afin que justement chacun soit heureux dans l'accomplissement de l'autre rayonnant sur soi-même, dans une véritable réciprocité.. Sauront-ils fraterniser afin de répartir la nourriture restante, et se coaliser en communautés fraternelles afin de produire le quotidien dans des campagnes comme jadis ? Je pense que beaucoup, même les plus récalcitrants au système, tueront le chien de leur voisin afin de satisfaire le plus rapidement possible leur digestion.. Ils se déshonoreront plutôt que d'embrasser l'épreuve et la possibilité de mourir avec honneur..


Dieu saura faire lui les disctinctions absolument équitables au sein de son au-delà, tous les traitres à la Vérité et au bon sens de la vraie dignité et force de vie récolteront ce qu'ils ont semés.. Dans toute aliénation, il existe un prélude à son existence, et ni les souffrances passés, ni les dogmes « d'obligations », ne peuvent être justifiables au sein du grand Mystère pourtant connu.. Dans cette très longue civilisation, le rare individu, inexorablement en recherche de l'équilibre de son propre être, simultanément de sa propre rédemption et de sa volonté d'exprimer toute sa richesse intérieure, saura d'ailleurs identifier les faux prophètes dans le giron même des dénonciateurs de faux prophètes.. Que penser de chrétiens intégristes, se disant de Dieu, combattant oui le féminisme, mais qui pourtant croient encore à la genèse de 6000 ans ou qui valorisent la soumission pacifique totale même face à l'abjection.., et de l'autre coté, en face d'eux, en éternels ennemis (mais complices implicites sans que les deux camps ne se le disent..), stationnent les hypermodernes, sachant la vérité concernant les origines cosmologiques et géologiques, ou même créatrices de la Terre, mais reniant les valeurs humaines intemporelles. Par exemple, ne choisissez jamais les matérialistes, ni les antimatérialistes.. Je vous le dis, en ultime Vérité, ne choisissez totalement


aucun de ces camps.. Chacun a été intégré insidieusement par le maitre du Mal et fait preuve avec panache de subtilités séductrices... Quand bien même on y croise des individus plus éveillés que d'autres, ou faisant preuve de véritable empathie, on y trouve également de l'hypocrisie et des relations d'intérets que Dieu execre profondément.. C'est un constat malheureux que globalement l'humain moderne a besoin constamment de sa dose d'effet pygmalion couplé d'une effervescence de diablerie afin de se sentir exister.. La solitude créative vaut mieux que la fausse compagnie, tout en souhaitant les rencontres de fertilité existencielle, et l'étre d'équilibre doit à contrario fuir cette solitude généralisée où la majorité des gens sont seuls même quand ils sont accompagnés, seul dans leur propre égo, seul dans leur aliénation supérieure non dite, seul dans cette destruction de leur intériorité intemporelle..


Songeons mes amis à tous ces gens qui s'appitoyent sur le sort malheureux d'inconnus se trouvant à des milliers de kilomètres de chez eux, qu'ils ont vu à la TV, mais qui sont capables dans leur environnement immédiat d'engendrer le mal autour d'eux. Ils pleurent des fausses larmes de tristesse, et ne sont que rarement vraiment illuminés par l'émerveillement de la vraie empathie. Le commandement christique « Aimez votre prochain comme vous-mêmes » n'est ainsi pas appliqué réellement, car dans un monde globalement signifié par cette seule phrase de vérité, tout le monde ferait le bien directement autour de chez lui, et ainsi nous connaitrions la paix mondiale et l'éradication des aliénations, des ostracisations, ainsi que la finitude des injustices. Il ne pourrait y avoir dans un tel monde aucune élite corrompue ni citoyens de base règnant sur sa petite vie avec bassesse et délectation dans la ligne tortueuse du conflit et la division.. Les choses se révèlent tôt ou tard : les faux sourires, les regards avachis, la fausseté qui émanent de leurs êtres corrompus.. Ces faux êtres qui m'ont utilisé et jeté ensuite comme de la merde comme ils ont certainement fait de même avec d'autres êtres vrais. Et le Karma et Dieu agiront fortement, je le sais. Ils peuvent manger, ils peuvent même baiser, ou fréquenter des fêtes, mais ils fréquenteront aussi l'enfer de la désolation intérieure ainsi que des épreuves de punition divine, car tel qu'il est écrit, la vengeance de Dieu lui appartient, et il protège des fils de Dieu. Tous ces traitres, tous ces monstres déshumanisés, tous ces chercheurs de conflits et vampires d'énergies, qui n'ont d'ailleurs autour d'eux que des relations durables d'intérêt, finiront dans le terreau du diable. Tu peux avoir ce que tu veux : maison, frigo, matériel, conjoint à baiser, si c'est faux c'est faux. Si ce n'est pas le vrai amour ou la vraie amitié, c'est de la terre corrompue propice à la négativité.. Ainsi est la Vérité : ""S'il est possible, autant que cela dépend de vous, soyez en paix avec tous les hommes. Ne vous vengez point vous-mêmes, bien-aimés, mais laissez agir la colère; car il est écrit: A moi la vengeance, à moi la rétribution, dit le Seigneur. (La Bible chrétienne, Romains 12:19)"".


L'esprit de l'humain, dans sa force primordiale, est concrètement conçu afin d'être dans la joie impérissable et l'inébranlable quiétude. Toutefois, la pensée naturelle est de se venger, bien évidemment, quand notamment on a croisé trop de gens faux qui nous ont abandonné et fait souffrir, ou quand certaines personnes on voulu nous imposer de fausses relations ou bafouer notre honneur.., et aucun vrai philosophe ne pourra contredire le fait qu'éliminer les gens mauvais de la surface de la terre améliorerait la destinée de bien des humains encore empreint d'âme authentique. Mais cette loi de merde, cette loi du Capitalisme, cette loi des élites de Satan, interdit cela, cette société a besoin davantage d'une multitude d'esprits malveillants, égotistes, jouissant dans la fausseté de relations d'intérêts intégralement dévoués à la satisfaction globale de la survie et de l'instinct animal dévoyé.. Cette survie macabre, utile à la perpétuation de nos corps, mais tant ostensiblement préjudiciable pour l'esprit. Le bien fondé et la résilience des relations notamment modernes s'en fussent donc trouvées altérées. La plus plus grande étendue de la corruption de l'âme humaine se manifeste concrètement quand un de ces individus, notamment la femme résolument moderne qui est passé maitre dans ce type de manipulations, fait croire à un grand Amour ou une grande amitié, et, du jour au lendemain, quand le monstre a fini de consommer l'autre Etre insidieusement objectifié, la victime souvent masculine fini rejetée, dégagée de la relation, abandonnée, et mis à l'écart alors-même que ce bonhomme ne sait même pas pourquoi il a subi un tel sort.. La trop récurente damnée post féministe est restée des années avec des mecs mauvais, recherchant cette souffrance, tirant une fausse jouissance digne d'un film d'horreur de ces scènes dramatiques, et ensuite elle utilise en moins de temps l'homme de vertu comme un moment euphorique de joie épisodique à sucer jusqu'à la mœlle et à jeter à la poubelle. Traitez de mysogyne ce livre, si vous le voulez vous-même et vous assombrirez votre propre karma en faisant cela car vous serez dans le mensonge, car je n'en veux pas au genre féminin dans son substrat véritable, et je critique seulement la vaste majorité des femmes actuelles qui ne sont pas des vraies femmes.. Il existe encore de rares femmes biens. D'ailleurs, combien est promptement grossier l'argument féministe, relayés à toutes les sauces noires de la télévision, prétextant qu'un viol a lieu toutes les 6 minutes en France. Il existe bien évidemment de viols macabres, mais ce chiffre est exagéré. Faisons le calcul : un viol toutes les 6 minutes, cela fait 10 viols par heure, donc 240 viols par jour car on compte 24h dans une journée, et donc on dénombrerait 87600 viols par an France, selon ces bouches corrompues.. Cela est totalement impossible, puisque trop d'hommes seraient ainsi jetés en prison chaque année, et la société ne pourrait même plus fonctionner. Et je doute qu'à l'époque du « Me too », et de la femme « libérée » autant de femmes passeraient sous silence, et sans porter plainte, un viol.. Voilà la vérité. Le mensonge du système est ancré afin de continuer à diviser les hommes et les femmes, faire passer la majorité des hommes pour des « monstres », afin d'engendrer insidieusement chez les individus des deux sexes une mentalité produisant des relations d'intérêts ponctuels dans la survie du système et non affermir de vrais grands Amour authentiques.. De surcroît, bon nombre de femmes, très certainement avides d'argent, de dommages et intérêt, et mettant en œuvre l'intériorisation féministe de la vengeance sur des hommes du passé, accusent faussement de viols des hommes notamment haut placés dans la hiérarchie mondaine, allant jusqu'à plaider « qu'elles pensaient qu'elles étaient consentantes sur le moment de l'acte sexuel, mais qu'elles étaient sous emprise donc pas réellement consentantes ».. Par conséquent, elles ouvrent la boite de pandore de la rétroactivité post réflective de la notion de consentement à l'acte sexuel. Il suffit de nos jours qu'une femme se mette à mentir sur son soi disant état antérieur de consentement faussé, pour qu'un homme se retrouve en garde à vue et risque la prison.. Je le dis haut et fort, si une femme venait personnellement à m'accuser faussement de viol, non seulement je saurai me venger naturellement et physiquement face un tel déchet inhumain que je ne considérerai plus comme une femme, et par la suite je combattrai arme au poing les flics ou les bras armés de la dictature féministe et satanique (qui ont eux-mêmes pour un grand nombre vendus leurs âmes depuis longtemps en acceptant de faire un tel boulot sous des ordres tyranniques..) de ce système global corrompu. Fort heureusement que les hommes précaires ou dépourvu de richesse matérielle n'intéressent que peu les femmes vénales ou ignobles accusatrices.. Mais mieux vaut mourir seul dans l'Honneur, et avec une dernière prière puissante avec Dieu, que de se laisser enfermer comme innocent.. Tous les hommes forts, n'acceptez pas toutes ces injustices, dépassez votre peur de la mort, et brandissez la puissance de vraie vie afin de détruire cette société !! Si beaucoup plus d'hommes montraient le vrai exemple, soyez certains qu'on vivrait déjà dans une autre monde..
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